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La seance est ouverte a 11 h 25. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Moyen-Orient 

Rapport du Secretaire general sur 

Tapplication des resolutions 2139 (2014), 2165 

(2014), 2191 (2014) et 2258 (2015) du Conseil 

de securite (S/2016/1057) 

Le President {parle en espagnol) : Conformement 
a Particle 39 du reglement interieur provisoire du 
Conseil, j’invite M. John Ging, Directeur de la Division 
de la coordination et des interventions du Bureau de la 
coordination des affaires humanitaires, a participer a la 
presente seance. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

J’appelle l’attention des membres du Conseil sur 
le document S/2016/1057, qui contient le rapport du 
Secretaire general sur l’application des resolutions 2139 
(2014), 2165 (2014), 2191 (2014) et 2258 (2015) du 
Conseil de securite. 

Je donne maintenant la parole a M. Ging. 

M. Ging {parle en anglais ) : Aujourd’hui, je fais 
le present expose au Conseil de securite au nom du 
Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires 
et Coordonnateur des secours d’urgence, M. Stephen 
O’Brien. 

Au moment meme ou nous sommes reunis, 
il se peut que l’evacuation des districts de Test 
d’Alep soit achevee, mais la situation en Syrie reste 
catastrophique. Quelque 13,5 millions de personnes 
en Syrie ont absolument besoin d’aide humanitaire, y 
compris pres de 9 millions de personnes qui souffrent 
d’insecurite alimentaire. 

Cette annee a ete marquee par des souffrances 
horribles et par la perte de nombreuses vies dans un 
conflit qui a ete caracterise par une inhumanite sans 
cesse croissante envers la population civile. Les attaques 
contre les infrastructures civiles - y compris des ecoles, 
des installations medicales, des centres d’accueil des 
personnes deplacees et des marches - ont detruit les 
institutions dont dependaient les Syriens pour les 
vivres, les abris, l’education et les soins medicaux. Au 
moins 126 attaques contre des installations medicales 
ont ete enregistrees cette annee, plus de 770 travailleurs 


medicaux ont ete tues pendant le conflit et une ecole 
sur quatre a cesse de fonctionner, quelque 2 millions 
d’enfants etant descolarises. Malgre les appels a la 
cessation du recours au siege comme tactique de guerre, 
l’annee 2016 se termine avec des centaines de milliers 
de civils syriens - 700 000 pour etre precis - encore 
pris au piege dans des localites assiegees, tandis que les 
travailleurs humanitaires continuent d’etre confrontes a 
des difficultes pour obtenir un acces afin d’acheminer 
l’aide. 

Recemment, le conflit en Syrie a ete le plus 
devastateur a Alep, ou la destruction presque totale de 
grandes parties de la ville a soumis la population civile 
a une horreur indicible. L’Organisation des Nations 
Unies s’est felicitee de l’adoption, cette semaine, de la 
resolution 2328 (2016), dans l’espoir qu’elle contribuerait 
a faire en sorte que les civils a Alep beneficient enfin 
de la protection et de l’assistance voulues. Le role des 
Nations Unies a Alep et en appui de l’evacuation de la 
ville comprend quatre elements principaux : observer 
l’evacuation elle-meme, apporter du soutien aux 
personnes deja evacuees, rechercher Faeces aux zones 
reprises de l’est d’Alep afin de fournir une assistance 
aux personnes qui s’y trouvent encore, et poursuivre les 
operations humanitaires en cours pour preter assistance 
aux personnes presentes dans le reste de la ville. 

L’operation d’evacuation des personnes des 
districts de l’est d’Alep touchait a sa fin tard la nuit 
derniere. Dans l’ensemble, plus de 35 000 personnes 
ont ete evacuees, dont quelque 20 000 depuis l’adoption 
de la resolution 2328 (2016). Les personnes evacuees 
comptaient egalement des civils et des combattants 
ainsi que leurs families. Selon l’Organisation mondiale 
de la sante, quelque 734 personnes ont fait l’objet d’une 
evacuation sanitaire en ambulance. 

Pour ce faire, le Comite international de la Croix- 
Rouge (CICR) et le Croissant-Rouge arabe syrien ont 
pris les devants pour veiller a ce que les personnes 
souhaitant partir puissent le faire. Au total, 308 autocars, 
61 ambulances et 1 231 vehicules prives ont servi a cette 
evacuation, traversant de nombreux points de controle 
de l’est d’Alep assiege ainsi que la partie occidentale 
de la ville et les zones rurales de l’ouest d’Alep jusqu’a 
Edleb. En parallele, environ 1 300 personnes ont ete 
evacuees a Edleb depuis les villages assieges de Fouaa 
et Kefraya. 

Le Gouvernement syrien n’ayant pas donne 
son accord, ces derniers mois, l’equipe des Nations 
Unies n’avait pas acces a la partie orientale d’Alep, 
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mais depuis le 15 decembre, elle y assurait des 
fonctions de surveillance et d’observation. Elle etait 
positionnee 24 h/24 pres du point de controle de 
Ramousse, dans la partie d’Alep controlee par le 
Gouvernement. D’autres membres du personnel des 
Nations Unies ont ete envoyes de Damas pour appuyer 
cette equipe. Conformement a la resolution 2328 (2016), 
cette derniere a observe l’evacuation des autocars et des 
ambulances et, dans la rnesure du possible, s’assurait que 
personne n’etait debarque de force, detenu ou maltraite 
au moment de traverser le point de controle. 

Les equipes du CICR et du Croissant-Rouge arabe 
syrien ont assiste a cette evacuation et accompagne les 
convois tandis qu’ils traversaient les points de controle. 
De plus, des organisations humanitaires etaient 
presentes du cote des groupes armes non etatiques pour 
accueillir les personnes evacuees et veiller a ce qu’elles 
reqoivent l’assistance necessaire. Cette evacuation a 
ete une operation extremement complexe qui avanqait 
au coup par coup, ce qui etait tres frustrant, en raison 
des negociations que tenaient les parties concernees, 
lesquelles dictaient les termes et les conditions de cette 
evacuation, exigeant notamment que les evacuations 
de la partie orientale d’Alep et des villages assieges de 
Fouaa et Kefraya se fassent en meme temps. 

Une fois evacues des zones assiegees, les civils 
pouvaient aller ou ils le voulaient. La tres grande 
majorite s’est rendue dans les zones controlees par des 
groupes armes non etatiques. Deux centres d’accueil, a 
Atareb, dans la ville d’Alep, et a Sarmada, dans la ville 
d’Edleb, ont ete mis en place pour recevoir les personnes 
evacuees, et des centres d’information a Ouroum el- 
Koubra et Kafr Naha continuent de fournir des services 
de base et autres renseignements sur l’assistance 
humanitaire. Si initialement la majorite des personnes 
evacuees a choisi d’aller dans les centres d’accueil, 
nombre d’entre elles se sont ensuite rendues chez des 
parents ou des amis. 

Les organisations humanitaires ont enregistre 
l’arrivee de 23 615 personnes dans les centres d’accueil 
et dans plus de 60 villages. Un millier de personnes 
environ seraient arrivees dans des camps a la frontiere 
turque, tandis qu’un petit groupe d’evacues ont choisi 
de se rendre dans la partie occidentale d’Alep controlee 
par le Gouvernement. Les personnes evacuees de 
Fouaa et Kefraya ont d’abord ete placees dans des 
centres d’accueils pour personnes deplacees a Alep; 
alors que certains d’entre elles sont restees a Alep, 
d’autres ont ete installees dans des sites prepares par 


le Gouvernement a Tartous, Homs et Lattaquie. Les 
equipes des Nations Unies de Homs et de Tartous ont 
assure l’assistance humanitaire. 

Les besoins humanitaires des personnes evacuees 
arrivant dans les centres d’accueil sont considerables. 
Ce sont des personnes deplacees qui pendant des 
mois ont eu un acces limite a la nourriture, aux soins 
medicaux ou a d’autres produits essentiels. Beaucoup 
d’entre elles ont ete physiquement et psychologiquement 
traumatisees par les privations et les bombardements. 
Les enfants sont particulierement touches. Des families 
ont ete separees pendant toute la duree des evacuations, 
et 75 enfants au moins auraient ete separes de leur 
famille ou n’auraient pas ete accompagnes au depart de 
Test d’Alep. De nombreux cas de malnutrition moderee 
et severe ont egalement ete signales. 

Le processus d’evacuation lui-meme a ete difficile 
et souvent dangereux. Un certain nombre d’incidents 
de securite ont ete signales lors des evacuations. Les 
Nations Unies ont requ des informations credibles selon 
lesquelles des forces alliees non syriennes dans l’ouest 
d’Alep auraient arrete un convoi de 800 personnes 
le 16 decembre, detenant et battant 10 d’entre elles 
et, semble-t-il, en tuant une. En outre, 20 autocars 
auraient ete attaques et brules le 18 decembre par un 
groupe arme non etatique alors qu’ils se rendaient 
sur le site d’evacuation. D’autres problemes ont ete 
signales, notamment des cas de personnes bloquees 
dans des autocars dans des conditions de securite et des 
conditions meteorologiques difficiles, des cas oil des 
groupes armes non etatiques ont empeche l’evacuation 
de civils, des cas sporadiques de detention de personnes 
aux points de controle et des cas de mauvais traitements 
et de harcelement de personnes en train d’etre evacuees. 

L’ONU et ses partenaires ont organise une reponse 
globale pour s’assurer que les besoins fondamentaux 
des personnes evacuees soient satisfaits. Plus 
de 30 organisations non gouvernementales partenaires 
sont sur le terrain a Edleb. Les personnes evacuees 
dans les zones d’accueil reqoivent des services de base 
qui repondent a leurs besoins immediats - nourriture, 
logements et produits non alimentaires, ainsi que des 
produits d’hygiene et d’assainissement. Des services 
medicaux et psychosociaux sont egalement disponibles. 
Des partenaires sanitaires desservent les centres d’accueil 
et les villages voisins grace a 22 cliniques mobiles. Des 
services specialises sont egalement disponibles pour les 
personnes ayant des besoins specifiques, y compris les 
femmes et les filles, et les enfants separes de leur famille 
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ou non accompagnes. Quelque 95 cas medicaux graves 
ont ete transferes en Turquie. Les equipes humanitaires 
sur le terrain continueront d’intensifier leur action, 
selon que de besoin, pour veiller a satisfaire les besoins 
urgents et vitaux. 

Je voudrais notifier le Conseil des dernieres 
dispositions qui ont ete prises en application du 
paragraphe 7 de la resolution 2328 (2016). Tandis que 
le soutien au processus d’evacuation etait notre priorite 
immediate, le Coordonnateur humanitaire des Nations 
Unies en Syrie a egalement presente une demande ecrite 
au Gouvernement syrien demandant une autorisation 
generate de voyage a Alep pour tous les fonctionnaires 
de rang superieur des Nations Unies dans le pays et 
Faeces humanitaire a certaines parties d’Alep reprises 
par le Gouvernement hier. 

II y a actuellement 105 membres du personnel 
des Nations Unies a Alep. Trente-quatre d’entre eux se 
consacrent entierement a la surveillance des evacuations 
de l’est d’Alep dans le cadre de la resolution 2328 (2016), 
tandis que le reste du personnel s’acquitte de taches 
humanitaires dans le reste de la ville. Dans le cadre du 
soutien permanent a Alep, les Nations Unies demandent 
egalement au Gouvernement syrien d’autoriser une 
centaine d’agents supplementaires, dont 30 agents 
internationaux, afin de renforcer le suivi des evacuations 
dans l’est d’Alep. 

Conformement a la resolution 2328 (2016), nous 
sommes prets a mettre en oeuvre un plan pour tous les 
districts de l’est d’Alep dans les prochains jours, des 
que nous aurons l’accord du Gouvernement syrien pour 
le deployer. A ce jour, l’ONU et ses partenaires ont 
pu acceder a presque tous les quartiers precedemment 
assieges de l’est d’Alep, a l’exception de ceux repris par 
le Gouvernement syrien hier. Une equipe de 16 membres 
du personnel des Nations Unies, ainsi que quatre 
vehicules blindes, attendent de se deployer dans ces 
dernieres zones inaccessibles, des que l’autorisation du 
Gouvernement aura ete accordee. 

Pour toutes les zones autrefois assiegees, dans un 
premier temps, le nombre de civils dans ces zones, leurs 
besoins et les conditions des infrastructures civiles, y 
compris les logements, la nourriture, les soins medicaux 
et d’autres services essentiels feront l’objet d’une 
evaluation. Les equipes medicales attendent d’evacuer 
tous les cas medicaux critiques restants, et des articles 
aidant a sauver des vies sont disponibles pour ceux qui 
ont des besoins urgents. 
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Ensuite, l’ONU et ses partenaires lanceront une 
action multisectorielle globale, conjointement avec 
les partenaires et d’autres institutions competentes, 
et deploieront un personnel d’appoint supplemental 
au besoin. Cette reponse globale comprendra une aide 
d’urgence aux residents, y compris la remise en etat des 
abris, l’elimination des dechets solides et des debris, 
l’appui aux moyens de subsistance et, des que possible, 
la rehabilitation des services de base. Des equipes des 
Nations Unies seraient autant que possible deployes sur 
le terrain dans les divers quartiers pour surveiller et 
observer la situation et assurer le bien-etre des civils, 
mais tout cela est subordonne au consentement du 
Gouvernement syrien et a la coordination avec lui, qui 
est en cours. 

Je profite de cette occasion pour rendre un 
hommage particulier au personnel heroi'que du CICR 
et du Croissant-Rouge arabe syrien, ainsi qu’aux 
organisations non gouvernementales et aux collegues 
des Nations Unies qui travaillent avec diligence pour 
fournir une reponse vitale. Nous saluons le courage, la 
perseverance et le sacrifice de tous ceux qui ont ete en 
premiere ligne de cette operation d’evacuation. Leur 
humanite fondamentale est une source d’inspiration que 
nous devrions tous partager. 

Je me tourne maintenant vers les regions situees 
en dehors d’Alep, ou la situation humanitaire est 
affreuse. Dans le gouvernorat voisin d’Edleb, les villages 
de Fouaa et de Kefraya sont toujours assieges par des 
groupes d’opposition armes non etatiques qui controlent 
egalement la grande majorite du territoire. Dans le cadre 
de l’accord conclu concernant l’evacuation d’Alep, les 
evacuations dans ces villes devraient reprendre dans les 
prochains jours, sur la base du principe d’un prete pour 
un rendu avec Madaya et Zabadani. Comme nous avons 
pu le constater suite a l’attaque qui a pris pour cible les 
autobus qui se rendaient a Fouaa la semaine derniere, la 
protection est une source de vive preoccupation pour les 
habitants de cette enclave. 

On craint egalement que la population civile 
d’Edleb ne subisse le meme sort que celle d’Alep si elle 
devient la cible d’une nouvelle offensive plus intense. Sur 
une population estimee a environ 2 millions de personnes, 
dont 700 000 deplaces- y compris 35 000 qui sont venus 
de l’est d’Alep ce mois-ci - l’ONU et ses partenaires 
ont actuellement acces a des communautes vulnerables 
grace aux operations transfrontalieres menees a partir 
de Gaziantep et fournissent une aide alimentaire a 
environ 700 000 personnes chaque mois, ainsi que des 
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traitements medicaux a environ 340 000 personnes. 
Environ 230 000 personnes reqoivent une aide sous 
forme d’eau et d’assainissement chaque mois. 

La situation demeure egalement tres preoccupante 
a Waar, un quartier assiege situe a la peripherie de Homs. 
Une intervention humanitaire s’impose immediatement 
pour que ce quartier assiege, dans lequel se trouvent 
environ 50 000 civils, ne soit pas confronts a une penurie 
aigue de produits de premiere necessity et de fournitures 
vitales. II n’y a plus de services medicaux, qui etaient 
deja limites. Les stocks alimentaires sont en train de 
s’epuiser a l’heure ou nous parlons et selon certaines 
informations, les evacuations medicates n’ont pas ete 
autorisees depuis le 26 novembre. Deux personnes en 
situation critique identifies par l’ONU, dont une femme 
enceinte, doivent etre evacuees de toute urgence. 

Nous continuons egalement a suivre avec 
inquietude les operations menees contre l’Etat islamique 
d’lraq et du Levant (EIIL) autour d’El-Bab et de Raqqa. 
L’intensification des combats a partir du 8 decembre 
autour de la ville d’El-Bab controlee par l’EIIL, y 
compris au moyen de frappes aeriennes, devrait donner 
lieu a de nouveaux deplacements. Des preparatifs sont 
en cours dans les regions avoisinantes pour accueillir les 
personnes deplacees en provenance de cette ville, tandis 
que les partenaires de l’ONU continuent de fournir une 
aide aux 10 000 personnes qui ont ete deplacees a la 
suite des combats precedents. A Raqqa, la principale 
preoccupation est l’absence d’acces humanitaire et 
de services de protection. Selon les informations dont 
nous disposons, les populations ont besoin de services 
sanitaires et de vivres. A cet egard, faeces de l’ONU a 
Hassake est problematique, car il faut utiliser un pont 
aerien a partir de Damas, ce qui est tres onereux. 

Les avancees de l’EIIL a Palmyre et dans les zones 
avoisinantes de l’est de Homs constituent egalement une 
source de vive preoccupation, car elles ont provoque 
le deplacement de milliers de personnes vers la ville 
de Homs et dans les regions avoisinantes. Une fois de 
plus, nous tenons a saluer le Croissant-Rouge arabe 
syrien et d’autres partenaires qui ont fourni de l’aide 
a ces personnes deplacees dans des circonstances 
extremement difficiles. 

J’ai le plaisir d’annoncer que la situation s’est 
quelque peu amelioree le long du mur de sable a la 
frontiere syro-jordanienne. Le 22 novembre, l’ONU et 
ses partenaires ont repris leurs activites humanitaires 
le long du mur de sable a partir d’un nouveau point de 
distribution construit suite aux negociations menees 


en septembre. Selon les derniers chiffres, des produits 
alimentaires et non alimentaires ont ete distribues 
a 8 404 menages, constitues de 31 094 personnes, a 
Roukban. En outre, les distributions ont commence 
a Hadalat, et la construction d’un nouveau centre de 
services, qui comprend un dispensaire, a ete achevee, 
ce qui permettra de fournir une assistance medicate. La 
construction des infrastructures d’approvisionnement 
en eau devrait etre terminee d’ici a janvier 2017. 

Comme le Conseil en a ete informe par le passe, 
l’ONU et ses partenaires fournissent une aide humanitaire 
a quelque 6 millions de personnes qui en ont besoin 
chaque mois, en utilisant toutes les modalites en place. 
Tout particulierement, les operations transfrontalieres 
menees conjointement par plusieurs organismes vers les 
zones assiegees et difficiles d’acces et d’autres zones 
prioritaires sont d’une importance vitale pour les civils 
au sein de ces communautes vulnerables. Cette annee, 
pres de 1,3 million de personnes ont requ une aide 
humanitaire a maintes reprises dans ces localites. 

Alors que nous continuons d’operer dans un 
environnement ou les besoins humanitaires sont 
enormes, nous continuons egalement de nous heurter 
a des obstacles dans le cadre de nos efforts pour 
fournir l’aide necessaire. L’insecurite persistante dans 
de nombreuses regions et les retards administratifs 
de la part du Gouvernement syrien dans la delivrance 
des lettres de facilitation et l’autorisation des plans de 
convoi continuent d’entraver nos efforts s’agissant des 
convois interinstitutions a travers les frontieres. De 
la procedure d’approbation en deux etapes, qui avait 
ete convenue cette annee, on est passe de nouveau 
a une procedure en 10 etapes. Nous n’avons obtenu 
l’accord du Gouvernement syrien que pour un seul 
convoi transfrontalier ce mois-ci, pour fournir une 
aide a 6 000 personnes, alors que nous avions requ des 
approbations initiates pour pres de 800 000 beneficiaires 
en decembre. II faut delivrer les approbations en temps 
opportun et simplifier les procedures d’approbation. 
Si les parties au conflit nous garantissaient faeces, 
nous pourrions fournir immediatement une aide 
a 300 000 personnes par semaine dans des zones 
assiegees et difficiles d’acces. 

Alors que l’annee 2016 s’acheve, les besoins 
humanitaires et de protection sont plus pressants et plus 
aigus que jamais sur fond de combats qui se poursuivent 
sur tout le territoire national. En depit des defis auxquels 
ils sont confrontes, l’ONU, le CICR, le Croissant- 
Rouge arabe syrien et nos autres principaux partenaires 
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humanitaires continuent de tout mettre en oeuvre pour 
fournir une aide humanitaire a tous les Syriens qui en ont 
besom, grace a l’action de leur personnel heroi'que sur le 
terrain. Toutefois, a l’echelle mondiale, nous n’avons pas 
ete du tout a la hauteur de notre responsabilite collective 
de leur venir en aide. J’exhorte done tous les membres 
du Conseil et toutes les parties au conflit et leurs allies a 
redoubler d’efforts pour mettre fin a ce conflit et, entre- 
temps, a appuyer plus efficacement Taction humanitaire 
en faveur des victimes innocentes de ce conflit. 

Comme on l’a dit a maintes reprises, il n’existe 
pas de solution humanitaire a cette crise. Nous nous 
felicitons de l’annonce faite par l’Envoye special des 
Nations Unies, M. Staffan de Mistura, concernant la 
reprise des pourparlers politiques en fevrier. Alors 
que le nombre de morts, de deplaces et de personnes 
qui souffrent continue d’augmenter, il faut renouveler 
l’engagement politique en faveur de la paix a la fin 
de 2016, si nous voulons que l’annee 2017 ne soit pas 
caracterisee par la mort et la destruction comme cela a 
ete le cas au cours des cinq dernieres annees. 

Le President (parle en espagnol) : Au nom de 
tous les membres du Conseil de securite, je tiens a 
remercier M. Ging de son expose exhaustif. 

Je donne maintenant la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration. 

Je donne la parole au representant de la 
Nouvelle-Zelande. 

M. van Bohemen (Nouvelle-Zelande) (parle 
en anglais) : Je remercie M. Ging et son equipe de 
cet expose. 

Etant donne que pour la Nouvelle-Zelande, 
il s’agit de la derniere occasion de se pencher sur la 
situation humanitaire en Syrie, nous voudrions faire 
quelques observations publiquement. 

Au cours des deux dernieres annees, la Nouvelle- 
Zelande a oeuvre au sein du Conseil de securite 
pour essayer d’ameliorer la situation humanitaire en 
Syrie. Nous avons eu l’honneur de diriger ces efforts 
conjointement avec la Jordanie et l’Espagne l’annee 
derniere, et avec l’Egypte et l’Espagne cette annee. 
Nous avons obtenu quelques resultats modestes, 
notamment les renouvellements annuels, a deux 
reprises, des resolutions sur faeces humanitaire qui ont 
ete deposees initialement par l’Australie, la Jordanie et 
le Luxembourg. 


Au niveau du Conseil, ces resolutions, ainsi que 
la resolution 2286 (2016) concernant les attaques contre 
les installations et le personnel medicaux, ont ete des 
realisations importantes, en particular compte tenu du 
fait que le Conseil n’a guere avance sur la voie politique 
en ce qui concerne la Syrie. Toutefois, en termes d’effets 
reels, ce qui a ete realise dans le cadre de ces resolutions 
est insignifiant par rapport a ce qu’il fallait faire pour 
attenuer les souffrances du peuple syrien. 

Durant notre mandat, nous avons ete temoins 
de tendances extremement inquietantes : attaques 
systematiques contre les hopitaux et les travailleurs 
medicaux et humanitaires; l’obstruction de 
l’acheminement de l’aide alimentaire et des fournitures 
essentielles aux populations civiles en tant que tactique 
de guerre; l’emploi sans discrimination d’armes, sans 
aucun egard pour les civils; et l’utilisation de produits 
chimiques comme armes. Ces tactiques de guerre 
violent les principes fondamentaux du droit international 
humanitaire et doivent nous inquieter tous. 

La necessite de regler la crise humanitaire qui 
frappe la Syrie est une question sur laquelle tous les 
membres du Conseil devraient se mettre d’accord; et 
cela a ete le cas d’une maniere generate. Cependant, 
comme nous l’avons vu tres clairement le mois dernier, 
lorsque les objectifs humanitaires ne correspondent pas 
aux objectifs de guerre poursuivis par ceux qui ont un 
pouvoir de decision au Conseil, ce sont les objectifs 
humanitaires qui sont relegues au second plan. Ce n’est 
pas ainsi que le droit international humanitaire est 
cense fonctionner. 

Les vetos opposes le mois dernier a un projet 
de resolution simple presente par la Nouvelle-Zelande 
conjointement avec l’Egypte et l’Espagne ne sont 
que le dernier exemple d’une attitude qui a beaucoup 
inquiete la Nouvelle-Zelande durant notre mandat au 
Conseil : l’indifference apparente d’un certain nombre 
de membres du Conseil face a la souffrance humaine, 
meme a grande echelle. Si on l’a bien constate dans le cas 
de la Syrie, pour lequel des vetos en serie ont ete utilises 
ces cinq dernieres annees, cela est aussi manifeste dans 
les actions du Conseil et dans son incapacite a agir 
efficacement dans les crises au Yemen, au Soudan du 
Sud et au Soudan. 

Nous saluons l’adoption recente de resolutions 
autorisant l’observation par les Nations Unies des 
evacuations a Alep et la poursuite de faeces humanitaire 
a travers les frontieres et la ligne de front. La priorite 
du Conseil doit etre de contrer les efforts persistants 


6/7 


16-46235 



23/12/2016 


La situation au Moyen-Orient 


S/PV.7852 


du Gouvernement syrien visant a empecher la raise en 
oeuvre pleine et effective de ces resolutions, une attitude 
que nous avons constatee avec une regularity deprimante 
ces deux dernieres annees. Comme M. Ging nous l’a 
rappele, nous devons maintenant assurer la protection 
des civils fuyant Test d’Alep, Fouaa et Kefraya. A plus 
long terme, nous devons veiller a ce que la protection des 
civils soit la priorite partout en Syrie et dans beaucoup 
d’autres villes et communautes qui restent assiegees ou 
font l’objet de bombardements. 

Nous saluons la determination a agir, lorsque le 
Conseil ne le fait pas, dont d’autres ont fait montre ces 
dernieres semaines. Nous esperons que la resolution 
adoptee a l’Assemblee generate cette semaine pourra 
jeter les bases d’une action visant a obtenir justice 
pour les victimes de ce conflit. Nous saluons aussi les 
conclusions auxquelles est parvenue la commission 
d’enquete concernant l’attaque menee a Ouroum el- 
Koubra contre le convoi des Nations Unies et du Croissant- 
Rouge arabe syrien. L’information selon laquelle il est 
tres probable que l’attaque ait ete perpetree par l’armee 
de fair syrienne est profondement troublante, comme le 
sont l’obstruction du Gouvernement syrien et le retard 
avec lequel il delivre les visas aux enqueteurs. Nous 
esperons que le Conseil pourra s’unir pour se feliciter 
de ce rapport et condamner toutes les attaques visant les 
travailleurs humanitaires. 

Nous rendons hommage au devouement et a 
la determination de beaucoup, notamment l’Envoye 
special des Nations Unies, M. Staffan de Mistura, a 
parvenir a la paix en Syrie; au Bureau de la coordination 
des affaires humanitaires, au Secretaire general adjoint, 
M. Stephen O’Brien, et a M. Ging et leurs equipes pour 
leur devouement et pour leurs efforts inlassables pour 
faire parvenir une aide humanitaire aux personnes dans 
le besoin; au courage et au sacrifice des agences et des 
travailleurs humanitaires en Syrie; et a la generosity des 
pays voisins qui accueillent des millions de refugies 
syriens. Nous remercions aussi nos collegues co-chefs de 
file humanitaires des deux dernieres annees - l’Espagne, 
l’Egypte et la Jordanie - de leur genereuse collaboration 


et de leur determination a aider a ameliorer la situation 
humanitaire en Syrie. 

La fourniture de l’aide humanitaire est certes 
vitale, mais elle ne fait que traiter les symptomes du 
conflit. Les acteurs externes doivent laisser de cote 
leurs interets etroits et leurs allegeances de groupe et 
accorder la priorite a Taction pour mettre fin au conflit 
et promouvoir une veritable reconciliation. Comme 
nous le savons tous, seul un reglement politique assorti 
d’une reconciliation effective et d’une reelle reforme des 
secteurs politique et securitaire peut apporter une paix 
durable aux civils syriens. 

M. Churkin (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Je crois comprendre qu’il s’agit la de la derniere 
declaration que fait au Conseil de security mon collegue 
de la Nouvelle-Zelande, et je ne veux pas fausser son 
chant du cygne. Mais simplement pour le protocole, 
juste pour memoire, nous ne sommes pas d’accord avec 
beaucoup des arguments qu’il a avances. Ce qui est 
particulierement inacceptable, c’est l’amalgame qu’il a 
fait entre le veto et le fait que certains soient en train 
de poursuivre des objectifs militaires sans reflector aux 
consequences humanitaires. Si c’est a la Russie qu’il fait 
allusion, cela n’est pas le cas. 

Nous venons d’entendre parler d’une operation 
tres complexe en cours a Alep pour evacuer les civils, 
et je voudrais assurer le representant de la Nouvelle- 
Zelande que nous nous preoccupons beaucoup des 
consequences humanitaires s’agissant de tout ce que 
nous planifions en Syrie. 

L’autre probleme encore plus important dont le 
representant de la Nouvelle-Zelande n’a pas parle c’est le 
fait que les organisations terroristes sont utilisees pour 
la realisation des objectifs de politique etrangere. Tel est 
le veritable probleme sur lequel le Conseil de security 
doit encore et encore se pencher. 

Le President {parle en espagnol ) : J’invite a 
present les membres du Conseil a poursuivre le debat 
sur la question dans le cadre de consultations. 

La seance est levee a 11 h 55. 
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